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Ce Petit guide des Forces d'Operations Speciales [FOS) ne saurait etre exhaustif; des choix ont du etre
taits. L'objectif est d'illustrer la diversite et les possibilites des Operations et des forces speciales, ll ne
Presente donc qu'une selection de forces d'operations speciales, choisies en fonction de leur role ou
de leur importance dans la Situation internationale. Pour des raisons de place, seules ont ete conside-
rees les forces militaires ou paramilitaires, avec un effort porte sur l'espace euro-atlantique.

La Suisse ne possede pas de
FOS. Pourtant, celles-ci fönt
Partie de la palette des moyens
de la guerre moderne. Dans les
torces annees americaines, le
Potentiel des forces speciales
represente environ 45000 hom-
mes. En France, ce potentiel
est d'environ 2000 hommes.
Ramene ä la Suisse, ce nombre
Seraient d'environ 4200 hommes.

L'Autriche et la Suede,
<jui ne sauraient etre accusees
d etre des «fauteurs de guer-
re», ont un nombre considerable

de forces d'operations
speciales. Faut-il des lors creer
des FOS en Suisse? Je laisse le
s°m au lecteur de trouver la
rePonse lui-meme, en lui sou-
mettant quelques elements de
reflexion:

-L'emploi de FOS doit s'ef-
ectuer dans un concept strategique

d'ensemble. En d'autres
rnies, il faut savoir comment

"0lJs voulons aborder les con-"s et les guerres. En l'etat,
«e condition n'existe pas en-

Core en Suisse.

I f
e 9ui rend «speciales»

S torces ou les Operations ne
nt ni les armes sophistiquees,

c,
'es cagoules, ni les insignes.
est l'esprit! C'est la creativi¬

te et 1'audace dans la conception
de l'action militaire. Et lä...

La creation de FOS ne releve
pas d'une fantaisie debridee,
mais d'une reflexion tournee
vers la recherche de solutions
pragmatiques. Par exemple, le
projet «Armee XXI» s'est vu
impose le maintien du Train,
mais avec un enjeu davantage
axe sur le cheval que sur la
necessite logistique. Pourquoi,
des lors, ne pas envisager des

troupes montees pour la
surveillance des frontieres ou la
lutte contre des commandos?
Dans plusieurs pays europeens,
des troupes montees ont ete re-
activees pour des activites de

patrouille et de combat en
terrain difficile.

Une reflexion analogue
pourrait etre faite avec les

brigades de montagne, souvent
decriees, mais qui pourraient
fort bien abandonner leur
caractere «d'infanterie de

montagne» et constituer le noyau
d'«unites speciales de combat
en terrain difficile», comme en

Suede, en Autriche ou en France,

hautement mobiles et devo-
lues ä la chasse de Saboteurs et
de commandos. Ceci n'est pas

simplement un changement de

nom, mais des structures de
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Avant-propos

conduites nouvelles, plus
flexibles, une plus grande ima-
gination dans l'emploi des

materiels, etc.

On aime souvent donner aux
forces speciales l'image de

«troupe d'elite» dont les hom¬

mes ont un regard glace. C'est
une erreur. Disposer de forces
speciales, c'est donner une
chance ä l'intelligence dans un
conflit. En termes militaires, on
peut dire que «les forces
speciales permettent d'obtenir des

succes strategiques par des suc¬

ces tactiques». C'est vrai. Mais
cela signifie aussi que l'homme
est place au cceur de l'action
strategique. Et cela, nous ne

l'avons pas compris.

Col EMG Jacques Baud

Une ou deux fois par annee, la Revue militaire suisse publie un numero thematique. Recemment,

vous avez pu en decouvrir un consacre au Partenariat pour la paix, qui rassemblait une serie

d'articles de specialistes du Departement de la defense, de la protection de la population et
des sports. Puis un autre qui traitait de l'histoire militaire, teile qu'on la concoit aujourd'hui, qui
n'a rien de commun avec «l'histoire-bataille» apologetique, nationaliste et chauvine, teile qu'on
a pu la pratiquer il y a une cinquantaine d'annees.

Un numero special est l'occasion de faire - en toute modestie - un panorama qui met en
evidence des parametres qui influencent de pres ou de loin la politique de securite de la Suisse, voire

l'organisation de sa defense militaire. En fevrier 1997, le colonel EMG Jacques Baud, le
specialiste qui fait autorite ä l'etranger, publie dans notre revue une «Petite Encyclopedie du
terrorisme» qui precede la sortie ä Paris de son Encyclopedie des terrorismes (Editions Lavauzelle,
1999. 270 pp.). A ce moment, Jacques Baud s'est dejä fait connaitre par son Encyclopedie du

renseignement et des services secrets, reeditee et mise ä jour, douze mois plus tard (Editions
Lavauzelle 1997, 524 pp. Reedition en 1998, 598 pp.).

Dans l'avant-propos de son Encyclopedie des terrorismes, il soulignait en 1999 que «le
terrorisme n'est ni une ideologie, ni un objeetif politique, ni une fatalite. C'est une methode de combat

dont la legitimite se trouve davantage dans les objectifs politiques que dans les objectifs
operationnels. Notre epoque, si soucieuse des Droits de l'homme, a la memoire courte

lorsque d'autres interets sont en jeu. Oussama Bin Laden, aujourd'hui l'un des hommes les plus
recherches au monde par les Etats-Unis, a debute sa «carriere» en Aghanistan... gräce ä l'appu1
des Etats-Unis.»

Pour la Revue militaire suisse, Jacques Baud a prepare un Petit guide des forces d'operations
speciales. Les attentats du 11 septembre 2001 ont revele qu'une nouvelle forme de guerre a fait
son apparition. Dans le combat contre la nebuleuse terroriste, les forces speciales ont un röle
important ä jouer. Vu la Situation politico-militaire actuelle, la Suisse en a-t-elle besoin? L'Armee
XXI doit-elle en prevoir? Le Petit guide des forces d'operations speciales apporte des elements
de reponse.

Le redacteur en chet
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